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       Détresse et délivrance 
 Etude de Marc 13.1-37 
  20 janvier 2008 
 
 
Introduction 
 
Le chapitre 13 de l'évangile de Marc n'est pas des plus faciles à comprendre, parce que Jésus y 
parle simultanément de deux événements. Au moment où Jésus s’adresse aux disciples, les deux 
événements étaient encore à venir. Pour nous, le premier de ces événements appartient 
désormais au passé : il s’agit de la destruction de Jérusalem en l’an 70. L’autre événement est 
encore devant nous : il s’agit de la fin de ce monde et du retour de Jésus. Malgré la distance qui 
les sépare, ces événements appartiennent tous deux à ce que la Bible appelle les derniers jours, 
ou le temps de la fin : c'est la période qui va de l'ascension du Seigneur jusqu'à son retour. 
Lors de la destruction de Jérusalem, tout ce que Jésus avait annoncé s'est réalisé. Cette 
réalisation nous encourage à faire pleinement confiance à ce que Jésus nous dit.  
 
Les citations bibliques sont extraites de la Bible en français courant. 
 
Les circonstances du discours 
 

La prédiction de la destruction du temple (versets 1 et 2) 
1  Tandis que Jésus sortait du temple, un de ses disciples lui dit : Maître, regarde ! Quelles 
belles pierres, quelles grandes constructions ! 
2  Jésus lui répondit : Tu vois ces grandes constructions ? Il ne restera pas ici une seule pierre 
posée sur une autre ; tout sera renversé. 
 

Le temple de Jérusalem, entièrement reconstruit par Hérode le Grand, était admirable. En 
particulier, la dimension des pierres utilisées pour sa construction était impressionnante. Les juifs 
étaient très fiers de leur temple, l'exclamation du disciple nous le prouve.  
Pourtant, quarante ans plus tard, il ne restera plus rien de ce temple, ni de la ville de Jérusalem. 
Jésus savait que les Romains allaient tout raser, et il l'annonce à ses disciples.  
 
Quelques minutes plus tard, quatre disciples vont profiter d'un moment favorable pour interroger 
Jésus à ce sujet. Grâce à cela, nous disposons aujourd'hui de cet important chapitre de l'évangile. 
 

La question des disciples (versets 3 et 4) 
3  Jésus s’assit au mont des Oliviers, en face du temple. Pierre, Jacques, Jean et André, qui 
étaient seuls avec lui, lui demandèrent : 
4  Dis–nous quand cela se passera et quel signe indiquera le moment où toutes ces choses 
doivent arriver. 
 

La grande question, c'est quand ? Et comment savoir que le moment est venu ?  
Dans un premier temps, je vous invite à regarder les versets qui parlent principalement de la 
destruction de Jérusalem. Dans un deuxième temps, nous examinerons ce qui nous concerne 
plus directement dans le discours de Jésus, c'est-à-dire ce qu'il nous dit des temps de la fin et de 
son retour. 
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La détresse à venir (versets 14 à 23) 
 
14  Vous verrez celui qu’on appelle l’Horreur abominable : il sera placé là où il ne doit pas être. –
 Que celui qui lit comprenne bien cela ! – Alors, ceux qui seront en Judée devront s’enfuir vers les 
montagnes ; 
15  celui qui sera sur la terrasse de sa maison ne devra pas descendre pour aller prendre quelque 
chose à l’intérieur ; 
16  et celui qui sera dans les champs ne devra pas retourner chez lui pour emporter son manteau. 
17  Quel malheur ce sera, en ces jours–là, pour les femmes enceintes et pour celles qui 
allaiteront ! 
18  Priez Dieu pour que ces choses n’arrivent pas pendant la mauvaise saison ! 
19  Car, en ces jours–là, la détresse sera plus grande que toutes celles qu’on a connues depuis le 
commencement du monde, quand Dieu a tout créé, jusqu’à maintenant, et il n’y en aura plus 
jamais de pareille. 
20  Si le Seigneur n’avait pas décidé d’abréger cette période, personne ne pourrait survivre. Mais 
il l’a abrégée à cause de ceux qu’il a choisis pour être à lui. 
21  Si quelqu’un vous dit alors : Regardez, le Messie est ici ! ou bien : Regardez, il est là !, ne le 
croyez pas. 
22  Car de faux messies et de faux prophètes apparaîtront ; ils accompliront des miracles et des 
prodiges pour tromper, si possible, ceux que Dieu a choisis. 
23  Vous donc, faites attention ! Je vous ai avertis de tout à l’avance. 
 
La parabole du figuier(versets 28 à 31) 
28  Comprenez l’enseignement que donne le figuier : dès que la sève circule dans ses branches 
et que ses feuilles poussent, vous savez que la bonne saison est proche. 
29  De même, quand vous verrez ces choses arriver, sachez que l’événement est proche, qu’il va 
se produire. 
30  Je vous le déclare, c’est la vérité : les gens d’aujourd’hui n’auront pas tous disparu avant que 
tout cela arrive. 
31  Le ciel et la terre disparaîtront, tandis que mes paroles ne disparaîtront jamais. 
 
Ces deux passages parlent de la destruction de Jérusalem. Deux indices au moins nous 
l'indiquent. Le verset 14 invite les habitants de Judée à fuir d'urgence dans les montagnes pour 
avoir la vie sauve, ce qui localise l'événement. Le verset 30 nous dit qu'une partie des 
contemporains de Jésus sera encore en vie au moment de l'événement, ce qui le situe dans le 
temps. 
 
Jésus donne un signe de l'imminence de l'événement : " Vous verrez celui qu’on appelle l’Horreur 
abominable : il sera placé là où il ne doit pas être." Il est difficile de dire aujourd'hui avec certitude 
ce qu'était cette "horreur abominable" et où elle était placée. Inutile de s'y attarder puisque 
l'événement est passé. Mais Jésus a invité ses disciples à fuir la Judée à l'apparition de ce signe, 
sans perdre une seconde. Des documents historiques nous apprennent que de nombreux 
disciples ont reconnu ce signe et ont pu se sauver grâce à cela.  
 
La destruction de Jérusalem était décidée, et rien ne pouvait l'empêcher. Pourtant, il n'est pas 
question de fatalisme. Au contraire : au verset 18, un verset admirable, Jésus encourage ses 
disciples à "prier Dieu pour que ces choses n’arrivent pas pendant la mauvaise saison !" , ce qui 
rendrait la fuite plus difficile. Même pour des événements majeurs, Dieu tient compte de la prière 
de ses disciples. Dans les moments douloureux, il veille à les accabler le moins possible, comme 
le dit aussi le verset 20 : "Si le Seigneur n’avait pas décidé d’abréger cette période, personne ne 
pourrait survivre. Mais il l’a abrégée à cause de ceux qu’il a choisis pour être à lui". 
 
Les situations de crise favorisent l'émergence de faux prophètes ou de faux messies, qui 
prétendent parler de la part de Dieu : cela s'est produit à l'occasion du siège et de la chute de 
Jérusalem. Jésus invite ses disciples à ne pas se laisser égarer par ce qu'ils affirment, pour ne 
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pas courir à leur ruine. 
Dans l'attente de cet événement, Jésus exhorte ses disciples à s'appuyer sur ses paroles et 
uniquement sur elles, à les considérer très attentivement, et à rester vigilant par rapport à tout ce 
qui se passe. C'était pour eux une question de vie ou de mort.  
 
La destruction de Jérusalem est loin derrière nous maintenant. Mais nous pouvons apprendre de 
cet événement pour mieux faire face au présent et à l'avenir. Venons-en maintenant à ce qui 
attend les disciples du 21e siècle, en lisant d'abord les trois passages restant de ce chapitre.  
 
 
Les signes annonciateurs de la fin: mise en garde générale (versets 5 à 13) 
5  Alors Jésus se mit à leur dire : Faites attention que personne ne vous trompe. 
6  Beaucoup d’hommes viendront en usant de mon nom et diront : Je suis le Messie ! Et ils 
tromperont quantité de gens. 
7  Quand vous entendrez le bruit de guerres proches et des nouvelles sur des guerres lointaines, 
ne vous effrayez pas ; il faut que cela arrive, mais ce ne sera pas encore la fin de ce monde. 
8  Un peuple combattra contre un autre peuple, et un royaume attaquera un autre royaume ; il y 
aura des tremblements de terre dans différentes régions, ainsi que des famines. Ce sera comme 
les premières douleurs de l’accouchement. 
9  Quant à vous, faites attention à vous–mêmes. Car des gens vous feront passer devant les 
tribunaux ; on vous battra dans les synagogues. Vous devrez comparaître devant des 
gouverneurs et des rois à cause de moi, pour apporter votre témoignage devant eux. 
10  Il faut avant tout que la Bonne Nouvelle soit annoncée à tous les peuples. 
11  Et lorsqu’on vous arrêtera pour vous conduire devant le tribunal, ne vous inquiétez pas 
d’avance de ce que vous aurez à dire ; mais dites les paroles qui vous seront données à ce 
moment–là, car elles ne viendront pas de vous, mais du Saint–Esprit. 
12  Des frères livreront leurs propres frères pour qu’on les mette à mort, et des pères agiront de 
même avec leurs enfants ; des enfants se tourneront contre leurs parents et les feront condamner 
à mort. 
13  Tout le monde vous haïra à cause de moi. Mais celui qui tiendra bon jusqu’à la fin sera sauvé. 
 
L'avènement du Fils de l'homme (versets 24 à 27) 
24  Mais en ces jours–là, après ce temps de détresse, le soleil s’obscurcira, la lune ne donnera 
plus sa clarté, 
25  les étoiles tomberont du ciel, et les puissances qui sont dans les cieux seront ébranlées. 
26  Alors on verra le Fils de l’homme arriver parmi les nuages, avec beaucoup de puissance et de 
gloire. 
27  Il enverra les anges aux quatre coins de la terre pour rassembler ceux qu’il a choisis, d’un bout 
du monde à l’autre. 
 
La soudaineté de la fin (versets 32 à 37) 
32  Cependant personne ne sait quand viendra ce jour ou cette heure, pas même les anges dans 
les cieux, ni même le Fils ; le Père seul le sait. 
33  Attention ! Ne vous endormez pas, car vous ne savez pas quand le moment viendra. 
34  Ce sera comme lorsqu’un homme part en voyage : il quitte sa maison et en laisse le soin à ses 
serviteurs, il donne à chacun un travail particulier à faire et il ordonne au gardien de la porte de 
rester éveillé. 
35  Restez donc éveillés, car vous ne savez pas quand le maître de la maison reviendra : ce sera 
peut–être le soir, ou au milieu de la nuit, ou au chant du coq, ou le matin. 
36  S’il revient tout à coup, il ne faut pas qu’il vous trouve endormis. 
37  Ce que je vous dis là, je le dis à tous : Restez éveillés ! 
 
Une certitude, d'abord : Jésus, le Fils de l'homme, va venir. Il viendra, non pas humble comme la 
première fois, mais avec beaucoup de puissance et de gloire, et au milieu d'événements 
cosmiques spectaculaires. Jésus explique à ses disciples qu'il viendra non pas au moment des 
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temps de détresse qui ont marqué la destruction de Jérusalem, mais après. Aujourd'hui, c'est 
devenu évident. L'expression "en ces jours-là", au verset 24, désigne le temps de la fin évoqué au 
début. Elle souligne la continuité des événements qui se déroulent jusqu'au retour du Seigneur et 
préparent ce retour. La destruction de Jérusalem a été l'un des événements marquants de ce 
déroulement.  
 
Tout le monde verra le Fils de l'homme arriver parmi les nuages. Jésus ne dit pas qu'il posera les 
pieds sur la terre. Il promet par contre qu' "Il enverra les anges aux quatre coins de la terre pour 
rassembler ceux qu’il a choisis, d’un bout du monde à l’autre. " Dans sa première lettre aux 
Thessaloniciens, l'apôtre Paul donne des précisions supplémentaires à propos de cet événement. 
Il écrit (1 Thessaloniciens 4.16-17): On entendra un cri de commandement, la voix de l’archange 
et le son de la trompette de Dieu, et le Seigneur lui–même descendra du ciel. Ceux qui seront 
morts en croyant au Christ se relèveront les premiers ; ensuite, nous qui serons encore en vie à 
ce moment–là, nous serons enlevés avec eux au travers des nuages pour rencontrer le Seigneur 
dans les airs. Et ainsi nous serons toujours avec le Seigneur. 
 
"Le ciel et la terre disparaîtront, tandis que mes paroles ne disparaîtront jamais" affirme Jésus. 
Son retour est donc certain, il va se produire. Pour tous ceux qui croient en lui, il s'agit d'une 
extraordinaire espérance et d'une attente formidable !  
 
"Cependant", nous dit le verset 32, " personne ne sait quand viendra ce jour ou cette heure". Pour 
la destruction de Jérusalem, Jésus avait donné à ses disciples un signe annonçant l'imminence 
de l'événement. Mais il n'a donné aucun signe de l'imminence de son retour. Au contraire, il attire 
notre attention sur le fait que cela se produira de façon soudaine et inattendue. Pourtant, "S’il 
revient tout à coup, il ne faut pas qu’il vous trouve endormis", nous dit le verset 36. Il n'y a donc 
qu'une seule solution possible : être prêt à l'accueillir n'importe quand, ne pas s'endormir, rester 
éveillé ! Cela ne veut pas dire qu'il ne faut plus dormir la nuit. Cela veut dire qu'il ne faut pas 
s'assoupir spirituellement, ne pas agir comme si nous étions sûrs de disposer encore du 
lendemain pour nous préparer. 
Les habitants de Jérusalem devaient être prêts à partir instantanément à l'apparition du signe : ils 
n'avaient même plus le temps d'entrer dans leur maison, chercher un vêtement. Nous sommes 
dans la même situation : nous devons être prêts à partir au moment même où Jésus apparaîtra 
dans les nuages. Sinon, il sera définitivement trop tard. C'est pourquoi, Jésus insiste : attention ! 
Tenez-vous prêts ! Restez éveillés ! 
 
L'avènement du Seigneur peut être dans la seconde qui suit, il peut aussi se faire encore 
attendre. Dieu seul le sait. Dans l'attente de son retour, toutes sortes d'événements se produisent 
qui pourraient nous égarer, nous troubler ou nous décourager.  
 
D'abord, des faux prophètes prétendent venir de la part du Seigneur ou même être le Seigneur 
lui-même. Ces personnes paraissent souvent très convaincantes. Jésus nous dit : prenez garde 
que personne ne vous séduise ! Se laisser séduire, c'est aller vers sa perte.  
L'apparition de ces faux prophètes n'est pas un signe du retour imminent du Seigneur, mais d'une 
certaine façon, elle l'annonce et le prépare. 
 
Ensuite, il y a toutes sortes de catastrophes : des guerres, des tremblements de terre et des 
cataclysmes de tout genre, des famines et des épidémies. Ne soyez pas troublés par cela, nous 
dit Jésus. Certes, ces catastrophes annoncent et préparent le retour du Seigneur, en secouant les 
gens et en leur donnant à réfléchir, mais elles ne sont pas le signe de son retour imminent.  
 
En troisième lieu, il y a les persécutions. Les croyants sont traînés en justice à cause de leur foi, 
devant toutes sortes de tribunaux. Jésus invite les croyants à y prendre garde, et leur en explique 
la raison : " vous comparaîtrez devant des gouverneurs et devant des rois, à cause de moi, pour 
leur servir de témoignage". Mais pour cela, il leur promet l'assistance du Saint-Esprit dans les 
moments les plus difficiles : " Quand on vous emmènera pour vous livrer," dit-il au verset 11, "ne 
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vous inquiétez pas d’avance de ce que vous aurez à dire, mais dites ce qui vous sera donné à 
l’heure même ; car ce n’est pas vous qui parlerez, mais l’Esprit–Saint." 
 
Plus dure encore est la haine que des croyants doivent endurer. "Tout le monde vous haïra à 
cause de moi," nous dit Jésus au verset 13, en particulier au sein même de sa propre famille. 
Jésus encourage tous ceux qui sont persécutés à cause de lui à persévérer jusqu'à la fin. De 
telles épreuves servent à purifier la foi des croyants et à en démontrer l'authenticité, une 
authenticité qui interpelle. Cela participe aussi à préparer le retour du Seigneur.  
 
Pourquoi tout cela ? Pourquoi faut-il que toutes ces souffrances précèdent le retour du Seigneur ? 
Pourquoi attend-il pour venir ? Jésus répond à cette question au verset 10 : " Il faut d'abord que la 
bonne nouvelle soit prêchée à toutes les nations." 
Il faut que tous aient ainsi l'occasion de saisir leur salut en plaçant leur confiance en Jésus-Christ, 
et faire partie ainsi de ceux qui rejoindront le Seigneur lorsqu'il paraîtra dans les nuages et 
partageront l'éternité avec lui.  
 
Cette préoccupation du Seigneur est aussi la préoccupation de tous ceux qui ont déjà placé leur 
confiance en lui et attendent son retour. Il leur appartient donc, d'une façon ou d'une autre, de 
participer activement à cette prédication de la bonne nouvelle sur la terre entière. Lorsque Dieu 
estimera que cette œuvre de prédication est achevée, Jésus reviendra.  
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